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rapport totalement different ä l'espace gue
ne cloisonnent desormais plus la masse et la

substance.

2. La nature de l'espace constituait jusgu'ä
present une guestion centrale pour les architectes.
Elle n'etait toutefois jamais une affaire specifique
3 l'architecture. De tout temps, eile fut egalement

mise en relation avec des representations
spatiales abstraites gui depassaient le cadre

architectonigue. En 1914, Geoffrey Scott ecrivit
ainsi dans «The Architecture of Humanism» que
l'architecture est un echantillon humanise du

monde. Cette formule vaut aussi bien pour la

conception du monde humaniste classique que

pour ses representations, par exemple Celles de

Newton ou d'Einstein, issues des sciences
naturelles. L'architecture parle au travers de sa

spatialite et en second lieu seulement au travers
de ses elements formeis. L'espace abstrait en

tant que referent de l'espace concret et parcou-
rable n'a toutefois cesse de se complexifier au

cours du temps. II est devenu de plus en plus
infini et froid. Nous ne pouvons que difficilement
y rattacher guelque chose qui releverait de

l'experience. Ce n'est pas sans raison qu'Einstein
couvrit Giedion de railleries pour sa tentative
d'etablir des liens methodologigues entre la theorie

de la relativite et les principes de conception
en architecture moderne. Meme pour les astro-

nautes qui ont une experience directe du cosmos,
«c'est autour de la terre que tout gravite» comme
le releve le geologue William Anders gui a tourne
autour de la lune ä bord d'Apollo 8 en decembre
1968. En definitive, le regard porte depuis l'uni-

vers a simplement contribue ä poser differemment
la guestion de l'espace, de l'associer ä nouveau

plus etroitement au destin du lieu sur la terre.

3. Globalisation et miniaturisation. L'experience

guotidienne montre toutefois gue nous ne

parvenons que difficilement ä nous affranchir de

l'espace abstrait. Le progres technigue ne

permet pas seulement la conguete du cosmos, il

donne aussi un acces direct ä l'espace abstrait

sur terre. La globalisation et la miniaturisation
sont des exemples actuels gui montrent comment
des espaces concrets peuvent revetir des formes
abstraites dont les dimensions sont soit explo-

sees soit implosees. Explosees par la mise en

reseau ä l'echelle mondiale des differents
emplacements gui sont ainsi dotes de qualites
globales. Implosees par la nanotechnologie gräce
a laquelle on peut repliquer des mondes entiers

en un seul point. Meme si la globalisation et la

miniaturisation sont absolument opposees pour
ce gui est de leur expansion reelle, elles ne sont
rien d'autre que deux aspects d'une meme et

unique fagon de s'abstraire de l'espace. La «city

of bits» est plus proche des structures cristallines

de notre cerveau gue d'une structure etrangere
ä notre corps comme la ville conventionnelle en

pierre. La globalisation et la miniaturisation

impliguent une technologie de l'espace gui n'a

plus rien ä voir avec les moyens architectonigues
conventionnels. Nous pouvons parier de po-
litisation de l'espace dans la mesure oü nous

sommes en presence d'un contröle et d'une

Organisation directes de parametres spatiaux et

non plus de la representation formelle de

contenus definis avant d'etre transposes en

architecture.

4. Le front de l'avant-garde architectonique a tire

ses enseignements de l'histoire. Au XVIIIeme

siecle, les architectes issus des Beaux-Arts

avaient laisse aux ingenieurs le soin de construire

ponts, routes, canaux et autres institutions
reliees aux nouveaux reseaux territoriaux. Ce

faisant, les architectes raterent l'emergence
d'une nouvelle pensee de l'espace. Le fait que
les architectes s'etaient eux-memes degrades ä

un role de pätissiers pompeux ne fut reconnu

que bien plus tard. La demarche de l'avant-garde
actuelle est diametralement opposee: eile

considere les parametres spatiaux des nouvelles

technologies comme inherents ä l'architecture
si tant est qu'on parle encore, dans ce contexte,
d'architecture et non de technologies de

l'espace. Tout architecte qui se veut ä la page ne
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